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Dans le Domaine du Commerce de Ferronnerie-Quincaillerie
TOUT SEMBLE INDIQUER QUE LES PRIX DES

PINCEAUX DEMEURERONT FERMES

Vit nouveau problème est venu à l'attention d'un ma-
nufacturier de pinceaux la semaine passée, alors qu'il
fut pressenti par une maison avec laquelle il avait paa,-
M un contrat pour de la matière première et qui lui de-
mandait (le la relever de cette obligation.

Ce manufacturier avait remis il y a quelque temps,
une grosse commande (le bois dur, matière qu'il em-
ployait en grosse quantité pour les manches et on lui
demandait s'il voulait renoncer à cette commande. On
lui expliqua que les prix sont actuellement plus élevés
de 35 pour cent qu'ils ne l'étaient quand le contrat fut
signé et qu'il était extrêmement difficile d'obtenir le
bois dur requis. Le manufacturier refusa d'annuler
son ordre. "Ce manufacturier (lisait que non seulement
ses affaires canadiennes étaient bonnes, mais qu'il re-
cevait de nombreuses demandes d'Europe pour les li-
gznes qu'il manufacture et qu'il espérait en conséquen-
ce étendre de beaucoup son commerce d'exportation.
Il ajoutait qu'il n'y avait guère possibilité de baisse

es prix dans un avenir très prochain, car en outre de
la difficulté qu'il éprouvait à obtenir le bois nécessaire
pour manches, il se heurtait aussi à des difficultés pour
se procurer des soies de porc.

PAS DE CHANGEMENTS IMMEDIATS DANS LES
PRIX DU BLANC DE PLOMB

Les raffineurs de plomb canadiens (lisent qu'il n'y a
pas probabilité de déclin dans les prix du blanc de
plomb. A propos de la baisse d'un sou la livre qui
s'est produite aux Etats-Unis, ils citent le fait qu'il y
a beaucoup de commandes en mains pour l'Europe qui
sont à peine expédiées à présent. Ces commandes re-
montent, dans certains cas, au printemps dernier, et si
la demande pour l'exportation se maintient, il n'y au-
ra pas de probabilité de baisse des prix. La production
canadienne a été petite et il existe un sentiment plus
ferme sur le marché anglais où le retrait du contrôle du
gouvernement a eu pour résultat, une hausse de $15.00
à $19.00 la tonne.

LES COMMANDES AFYLUENT POUR LES FOUR-
NITURES DE FERMES

Les maisons faisant la vente des fournitures de fer-
nes, seaux, boîtes à lait et lignes similaires font rap-
port d'importantes ventes. Un manufacturier nous di-
sait que ses affaires pendant ces dernières semaines at-
teignaient un chiffre sans précédent. Et ajoutait-il, je
n'évalue pas cette augmentation par la valeur monétai-
re de ma production qui du fait de la hausse des prix est
fatalement d'un chiffre plus élevé, mais par le nom-
bre de pièces livrées. Il attribue cette recrudescence
d'affaires au fait que les ferrihiers se prémunissent en
vue d'une plus grosse production l'an prochain pour
répondre aux besoins des Alliés d'outre-mer. La pro-
duction laitière a été grandement stimulée par la guer-
re, et il y a toutes indications que les produits alimen-
taires canadiens seront en grande demande pendant
longtemps encore. Une autre ligne pour laquelle il est
remis beaucoup de commandes est celle des seaux à
sue, ce qui indique qu'on fera plus de sirop d'érable au
printemps prochain. Les affaires sont excellentes dans
la plupart des fournitures pour fermes.

QUELS SERONT LES PRIX DES BIOYOLETTE8?

IAs voyageurs dans les bicyclettes qui ont visité ré-
etnu ni ent les marchands (le quincaillerie prétendent
qu'il se fait moins d'achats que précédemment, appa-
reininct paree que les gens sont sous l'impression que
les prix vont tomber. Un certain nombre (le mar-

liands ont denmndé d'annuler leurs contrats pour
1919 disant qu'ils pouvaient attendre jusqu'au prin-
tcmps prochain, au cas où Ies prix baisseraient. Les
voyageurs estiment qu'il n'y a pas la plus légère indi-
cationt qu les prix puissent tomber. C'est également
l'opinion de lai plupart (les manufacturiers.

"Nous ne pouvons dire exactement où nous allons
en ce qui concerne l'obtention des matières premièrea."
nlou1s olisait un manufacturier, "et il faut ajouter à cet-
te incertitude le problème <le la main-d'oeuvre. Pour-
rons-nous obtenir ou non la main-d'oeuvre nécessaire?
('est la qluestion. Beaucoup le marchands qui avaient
souffert du manque de stock, avaient placé de- com-
mandes plus importantes pour cette saison, mais ils
n'achètent pas aussi largement pour la saison prochai-
ne. Cependant, les affaires ont été très bonnes et il
est peu probable qu'il y ait des changements de prix
<le ces marchandises avant longtemps."

LE FER-BLANC SUR LA MEME BASE

La récente formation d'une combinaison des fabri-
eants américains de fer-blanc a porté le prix à envi-
ron .10.00 la eaisse pour la demande d'outre-mer. Le
prix payé à présent pour les manufacturiers canadiens
est <le $7.75 la caisse et se maintiendra semble-t-il @a-
encore quelque temps. La demande d'outre-mer déter-
minera la position des prix qu'il sera possible d'ob-
tenir sur le marché canadien.

LA TOLE EN ABONDANCE POUR LE PRIN-
TEMPS

Les importateurs annoncent qu'il se produira une
amélioration prochaine dans l'approvisionnement de
fer-blanc et <le tôle de provenance anglaise. Parmi
les premiers envois qui se feront -au printemps, les pla-
ques figureront en grandes quantités. Ceci s'applique
aussi à la tôle Canada, des qualités ordinaires et po-
lies, qui était inobtenable depuis si longtemps.

AUGMENTATION DES HUILES A MOTEURS

Plusieurs lignes d'huiles,- spécialement les huiles à
moteurs ont augmenté de prix pendant la semaine,
montant de deux à quatre cents le gallon. La chose
est duc disent les manufacturiers, aux augmentations
des frais de mises en barils aux points de production.

Il n' y a pas eu d'autre changement dans le prix de
l'huile combustible, quoiqu'il ne soit pas impossible
qu'une nouvelle réduction puisse être faite avant très
longtemps. On fait rapport que de très grosses com-
mandes sont reues d'Angleterre pour les huiles et la
2azoline, malgré le fait qu'il n'en est plus besoin pour
les aéroplanes. une grande quantité étant requise pour
les auftos de l'armée et les autos de luxe, à présent que
les restrictions sur l'usage de ces dernières ont été le.
vées.
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